
• a l d e Lille, prononcé l 'acquittement d u 
Petit Nord et condamné M. Sens en tous les 
d é p e n s de première instance e t d'appel. 

L E MBURTRE D E L I N S E L L E S . — V o i c i de 
n o u v eaux détails sur cette grave affaire : 

Letisserand qui accompagnait Vaadam-
m e et qui l'a laissé sur le c h e m i n , après 
l'avoir v ivement invité à le suivre , s e nom
me Camille Decraene. Il n'a pas été inquié 
té, at tendu qu'il est constate qu'il est par
faitement étranger à l'affaire. 

L'enquête faite é tabl ie à peu près de ia 
Huaiêre su ivante , ce qui s'est paeeé après 
le dé#art de Deeradne. 

Vaadasume après s'être reposé aura voulu 
reprendre .ta rente.Dans l'étal où il était, il 
s'est égaré et a abandonné son fardeau, sa 
chaîne (il était tisserand), pour s'orienter. Il 
s'est enfoncé dans les champs, et est arrivé 
asi mmt d e la filature I l enmon, au moment 
où Heqaett*- et Morand passaient rentrant 
chez e u x . Il était d ix heures 45. 

Héquette et Morand étaient accompagnés 
d'un vois in , Louis Dhallu+a, qui le premier 
aperçut Vandauime longeant le m u r pour 
repPé"B<tre là route. Vandauirne leur de -
m e e d * fit* n'avaient pas v u sa daine. Hé
quette , en réponse, se jeta sur lui eu di.-aut: 
C'est un malfaiteur, et le terrassant, le 
Rtfifu a coups d e poings et de pieds 
cSawsséa fJb sabots. Morand, à son tour, 
exécuta les mêmes" io iences Fur l'infortuné 
patient, qui criait en vain : Ordce 1 je suis 
un honnête homme. Après s'être épuisé en 
coups , l e s d e u x agresseurs imaginèrent 
une comédie sinistre. Ils firent mettreVan-
d a m m e à g e n o u x dans la neige, et lui or
donnant de joindre les mains , ils l'obligè
rent a demander pardon. Le troisième in 
div idu qui se trouvait là, Louis Dbal luin, 
ne prit aucunement part â l' incideut, il 
n'intervint pas, et resta s implement spee -
UÉMft 

Le lendemain, Dhal luin aurait pu d é 
noncer les d e u x féroces agresseurs, mais il 
n'osa. L'enq îé te ayant constaté que Vaa-
d a m m e était mort de froid, l 'événement 
serait resté inconnu, sans la rumeur publi
que qui en a eu connaissance. 

M. le commissaire du deux ième arrondis
sement a fait saisir, ce matin, à la gare de 
Roubaix, 187 ki logrammes de pommes de 
terre venant de l'étranger et qui avaient été 
reconnues impropres à l'alimentation publi
que. Ces tuberculeé ont été enfouis. 

Nous avons «lit, il y a quelques jours , 
qu'on vol de 2,000 francs avait été commis 
dans le coffre d'un camion appartenant à 
une grande maison de commerce d'Halluin. 
C'est le soir que ce vol a été c o m m i s pen
dant le trajet de Lille * Halluin. 

On avait d'abord e u quelques soupçons 
sur le conducteur de la voiture et sur u n 
mécanic ien qu'il avait c o n n u dans la mai
son. Ces soupçons se sont bientôt évanouis 
devant leurs expl icat ionset l 'henorabil i téde 
cé*S d e u x h o m m e s , Le con<iHci«ur est au 
service de la maison depuis treize ans et 
son maître n'a jamais eu qu'à se louer de 
sa probité et de sa délicatesse. Le mécani 
cien j o u i ! aussi de la meil leure réputa
tion. 

Aujourd'hui, on a la certitude que le vol 
c été commis par d e s réfleurs qui infestent 
la route d e Lille à Halluin. 

Ces vois sont très fréquents. Si les con
ducteurs sont obligé? d'abandonner un ins
tant leurs voitures, ils trouvent à leur re
tour las coffres fracturés ou des marchan
d i se s en levées . 

On p e n s e que ces rôdeurs pourraient 
bien M trouver parmi les nombreux o u 
vriers étrangers e m p l o y é s a u x travaux du 
fort e n construction de ce côté. Auss i esi-i l 
désirable que l'autorité prenne toutes les 
mesures nécessaires pour rendre a cette 
routa ci fréquentée la sécurité dont el le 
jouissait autrefeis. 

Un incendie a éclaté, d imanche à Halluin 
hameau du Pont, vers S heures et demie du 
matin; d e u x maisons appartenant à M. Du-
mortier, cult ivateur, ont été détrui tes . 

Ces d e u x maisons étaient bâties en tor
chis et couvertes de chaume. Elles étaient 
habitées , l 'une, cel le où le feu s'est déclaré, 
par Augus te Direck, revendeur; l'autre par 
Pierre flerthe, t isserand. Dès que les flam
m e s ont été aperçues, l es vois ins et les 
pompiers prévenus ont porté secours, mais 
les d e u x mai sonnet t e s n'ont fait qu'une 
flambée, néanmoins , il y a e u sauvetage 
d'une partie d u mobil ier des d e u x m é n a g e s . 
Grâce "ausbi à la b o n n e direction des s e 
cours, d e u x maisons attenantes ont été 
préservées. L'incendie a duré à pe ine un 
quart d'heure. 

On donne pour origine à ce petit s inistre, 
le feu trop ardent d'un poêle dont le tuyau 
reposait sur des la t tes et passait dans le 
mnr trop à proximité de la toiture en chau-

Le revendeur, après avoir a l lumé son 
feu, i 5 heures passées , était sorti pour af-
fclre. A sa rentrée, s* maison n'existait 
plus . 

Le sauvetage a porté sur des fruits (poires 
et pommes] et d e s chiffons appartenant à 
Direck. Pour son vois in Berthe, père d e c inq 
enfants , cet incendio e s t u n vrai désastre. 
On a bien s a u v é une partie de s o n mobi
lier, mais tout a été atteint par l e feu. Il a 
pottr 70 francs de dégâts p i n s 30 francs. 
prix d'nne lame de tisserand que lui avait 
prêté un confrère et qui a été détrui te . 

Las d e u x locataires n'étaient pas a s s u 
rés. Seul , l e propriétaire l'était peur une 
s o m m e de 1200 francs. 

I — CALAIS. — Mardi, vers une heure et demie, 
un trois-mâts anglais, Perest King, de Windsor, 
jaugeant 1,602 tonneaux, capitaine Holmes, 23 
hommes d'équipage, venant de Philadelphie 

! a v e c blés, s'est mis à la côte. Il voulut rentrer 
dans le port au moment où la marée baissait 
toucha le banc de sable. L'équipage a été sau
vé. Le capitaine et 60 ouvriers sont partis avec 

, un remorqueur pour alléger le navire. On e s 
père le renflouer. 

Dans la même journée, un trois-mâts, vou
lant entrer daes le bassin à flot, est resté sur 
le radidier, obstruant l'entrée et empêchant la 
circulation sur le pont tournant. 

— Df M AI. — Une conférence Va être donnée 
le 25 courant, a 3 heures après-midi, dans la 
salle du Théâtre, par le citoj-en Lefebvre, assis
té d'une partie des ex-délégués du département 
du Nord, au Congrès de Marseille. 

Cette conférence sera donnée au profit des 
pauvres de la ville de Douai. 

— ATBS.NKS. — Une grande misère règne 
dans l'arrondissement d'Avesnes, à llaumont 
et à Mauheuge. l'interruption des moyens de 
transport de cîiarbou a amené le chômage de 
plusieurs établissements métallurgiques. Plus 
de 2,000 ouvriers se trouvent ainsi sans travail 
et la plupart sont indigents et chargés de fa
mille. 

Au fort tn construction à llaumont, tous les 
ouvriers ont été congédiés; une partie des plus 
nécessiteux sont occupés au dcblaiemeut des 
routes, mais ce travail, peu rémunérateur, est 
insuffisant pour soulager ces malheureux. 

Les canton de Bavay et du Quesnoy sont éga
lement très-éprouvés ; les bûcheron < et les sa
botiers ne peuvent pas aller en forêt à cause 
des neiges. 

D'un autre côté dans la région de Cousolre 
les usines hydrajliquessontarrêtéesDarlagelée 
et ne peuvent pas débiter de marbre. Les car
rières de pierre et de sable sont également arrê
tées. Plus de commerce ni d'industrie, la neige 
a tout tué. 

— WEST-CAPPHL. — Dans la nuit du 14 au 13, 
M. Lammin, cultivateur à West-Cappel, fut 
éveille par un bruit venant d'une pièce voisi
ne. Il se leva, se diripa de ce côté et aperçut 
dans l'encadrement d'une fenêtre, dite guillo
tine, la tète et les bras d'un individu qui s'ef
forçait de l'escalader et de pénétrer daus la 
chambre. M. Lammin saisit un sabre qui se 
trouvait à sa portée et lança un edup de pointe 
à l'individu qui prit la fuite. Il put sortir de la 
cour en escaladait le mnr de clôture. 

M. Lammin sortit à sou tour, armé de son 
fusil chargé à plombs n* 6. 

Il vit dans un hangar cinq malfaiteurs au 
lieu d'un. 

Ils s'enfuirent poursuivis par le cultivateur 
qui tira deux coups de feu sur eux. On croit 
que plusieurs ont été blessés, car on a remar
qué des tâches de sang sur la route qu'ils ont 
prise. Aucun n'a été reconnu. 

En attendant, si une pareille réception était 
réservée à tous les voleurs, ils se dégoûte
raient bien vite de leurs expéditions noctur
nes. 

— SAINT-PAII.. — Un incendie a éclaté ven
dredi à Bamecourt. dans la fabrique de sucre 
de M. Lesage. Les pertes, tant en bâtiment 
qu'en marchandises s'élèvent à 35.000 ir. Il y a 
assurance. C'est par -un calorifère surchauffé 
que le feu a pris à un plancher. 

Le temps ne se prête guère à la fraude ; 
n'est-iî p a s , en effet, t rès -daagereux de 
s'éeartef des sentiers battus et su iv i s par 
tout le monde , m ê m e par les douaniers ? 
Cette considération n'a cependant pan ar
rêté un ouvrier laveur de Tourçe ing ,nammé 
Augus t in Grimonpreï ,et Abel Louchard.de 
Vieux-Berquin . Ces d e u x contrebandiers 
ont vou lu tenter la fortune et la fortune les 
a mal servis , car arrivés près de la distille
rie, à Wattrelos , i ls ont é té arrêtés par 
dCux douaniers et dépossédés dee trente 
k i logrammes de tabac dont i ls étaient 
«barges. 

La vei l le , u n autre fraudeur Emile Ma
rais, d e Koubaix, avait été conduit à la 
priaou de la gendarmerie . Lui aussi avait 
cherché à pénétrer en France avec du tabac 
be lge e t plusieurs k i logrammes de poivre. 

L e danger e s t g r a n d d e laisser des objets 
da valeur à la garda des vent s e t da la pro
bité publique. 

C'est c e que v iennent d'épronvar deux 
menuis iers de Tourcoing, travaillant dans 
u n e maison en construction à Mouveaux. 
Ils ont laissé leur outils sur les l i eux de 
leur travail, avant-hier, et hier i l s ne les 
ont pas retrouvés. 

Perte 20 francs 50. C'est toujours trop 
pour dee ouvrière par l e temps qui court. 

Veicl l e réaultat des d e u x derniers c o n 
cours d o n n é s par la société des Carabiniers 
d e Lil le , rue d'Arras, 26. 

Concours n» 26. — Haut nombre : 1er 
prix, M. Alfred Lahambre (de Tourcoing j , 
avec 25 pe ints ( m a x i m u m ) ; 2e prix.M.Rou-
fort, carabinier d e LiUe. 

Ban nombre, -rer <pr«, M. Pilete carabi
nier d e Lil le; 9e pr ix , M. Cabre, carabinier 
d e Lille. 

Concours n' 37. — Haut nombre : 1er 
prix, M- Lehembre (de Tourcoing ; 2e prix, 
M. Ronfort (de Lille). Bas nombre : 1er 
prix, M.Dryvem {de L i l l e ) ; <3e prAX.M.Cabre 
Ida Lille). 

E t a t - C ' v i l c l e X = t o u k > a i ^ . — 
PéCi.ARATioNS DR NAISSANCES du 15 décembre 
Jeanne Vanhoecke, rue des Anges, cour Frire, 
3. — Georges Serouille. rue du roiiteuoy. cour 
Clarisse, 10. — Marguerite Bo.ssu.vt, rue de 
l'Epeule. 63. — Pierre Kizainc. rue des Kossés, 
60. — Marie Lancelot, rue de la Couference. — 
Léa Honorez, rue H* 8. au Pile, 12. — Henri 
Hallo, rue ste-Elisabeth, 35. — Henri Va uier-
crutre, rue du Pile, cour Hospel, 3.— Valentiue 
Bernard, place de l'Abattoir, 10. — Emma S-net 
rue de Mouveaux, 76. - Pierre Rogé, mi- Ar-
ebimède.'cour Ltcernte. — Maria Deguffroy, 
rue d'Alma, 127. — Jeanne Florin, chemiu lie 
la Maqueilerie, 34. 

OK(JI.ARATIONS DB OBOBS or 19 décembre. — 
Joseph Vannveenea. 2 ans, rue de la vigne. — 
Pauliue Van Loveudeghem, 6S ans. établisse
ment des Petites-Soeurs des pauvres. — Petit, 
présenté sans vie, rue Stéphenson, cour Bru-
lart, 41. — Lambrecq. présenté sans vie, rue 
d'Alger. — Nicolas Allaert. 1 mois, rue de la 
Balance, 61. — Marie Bot, 2 ans, Hô el-Dieu. — 
Pierre Debuch.y, 79 an*, rue d'Alma, 14. — 
Marie Frauck, 72 ans, Hôtel-Dieu. — Marie De-
weirre, 68 ans, établissement des Petites-Sœurs 
des pauvres.— Edouard Roussel, 3 ans, Grand' 
Rue, fort Mullier, 1. — Léonie Versehure, 19 
ans, Hôtel-Dieu. — Alexandre Pollez, 1 an, 
rue du Tilleul, cité Dervillo, 2. — Marie Pon-
thieu, i ans, rue Ste-Elisabeth, cour Desro-
maux, 10. 

É t a t - c i v i l eie» T o u r c o i n g 
BÉCLASATIONS DB NAISSANCES au i» décembre. 
— Hélène Wacquet, nie de tiand. — Jules 
Formant, rue St. Pierre. 

DÉCLARATIONS a* PRCBS s e 1.1 décembre. — 
Jean-Baptiste Vanhoutte, 80ans 3 mois et 15 
jours, rentier, Blanche Porte, — Paul Tydgat, 
1 jour, rue de la Belle-vue. — Rosalie Ovacrt, 
RI ans, éponse de Jean-Baptiste Bouche, Peti-
tes-Soauxa, rue de Lille. — Jeanne Vantliel, 7« 
ans, 1 mois et 15 jours, v»uye Joseph De-chep-
per, Petites-Sœurs, rue de Lille. — Marie l lol-
voet, 2 ans et 5 mois, chemin des Mottes. — 
Jean-François Clarisse, $2 ans, 3 mois et 15 
jours, cultivateur, époux de Henriette Honore, 
Croix Rouge. 

exposées à des poursuites correctionnelle, en 
vertu del'art.303 du Code pénal,qui punit les con
trevenants d'unepeine de huit Jours à un mois 
d'empnssonnement et d'une amende de 26 à 
100 francs.» 

— TOURNAI, — Mardi après-midi, la maison 
portant le numéro 3 de la rue du Limousin, 
quartier du Château, s'est écroulée avec un 
fracas épouvantable. La foudre était tombée 
l'été dernier, à proximité de cette maison et 
l'avait lézardée en plusieurs endroits. Aussi 
était-elle inhabitée. Aucun accident à enre
gistrer. 

— Le concert donné par la Fédération Musi
cale de Tournai au béuéfice des victimes de 
l'inoi.dvion de Murcio a rapporté quatre cent 
huit francs qui out été versés entre les mains 
de l.tmbassadeur d'Espagne à Bruxelles. 

— VBRVIBRS. — Ou est en train d'organiser 
à Verviers un graud concours de tir, pour le
quel le gouvernement a alloué une subside de 
3,000 francs. 

Plusieurs séances de la commission organi
satrice ont déjà eu lieu, et quelque* points 
spéciaux du règlement sont arrêtés. La date 
de l'ouverture a été fixée au 16 mai 1880. 11 y 
aura, ce jour-là, cortège et réception. Les ti
reurs qui y prendront partpourront seuls par
ticiper a un concours spécial aux beaux 
blancs. 

Il est question, pour le jour de la distribu
tion des prix, d'une lutte d'houueur entre tous 
les vainqueurs. 

— MO.NTIG.NY-SUR-SAMBRB. — Vendredi vers 
une heure, le nommé Léopold Delforge, âgé de 
27 ans, a eu un bras et une jambe broyés à la 
station de Montigny-sur-Sambie. 

C'est en voulant s'emparer d'une gaillette de 
charbon au passage d'un train qu'il fit une 
chnte sous les roues du wauon. Delforge n'a 
survécu que très peu de temps après à ses 
horribles mutilations. 

— CIIATBLET. — Ou lit dans le Journal fit 
Châtelet : 

« Il y a quelque temps, M. le curé de Couil-
let avait remis, a deux cabaretiers, des troncs 
du denier des écoles catholiques et ces troncs 
avaient 6to déposés sur le comptoir de resta 
minet. — Deux jeunes filles, des plus honora
bles, avaient recueilli à domicile les cotisations 
de l'association de Saint-Français de Salle. 

Y avait-il dans ces faits matières à contra
vention? Les honorables bourgmestre etéche 
vins de Couillet l'espérèrent... L'art. 189 du rè
glement de police de cette localité défend 
« sous certaines peines, de faires des collectes 
sans autorisation. » S'appuyant sur cette dis
position, le bourgmestre fit rédiger procès-
verbal. 

» L'affaire vint devant le tribunal de police 
de Châtelet, où Me Ferd. Speileux fut chargé 
de la défense des prévenus. 

» M. le juge de paix a recueilli les conclu
sions de la défense. Il a décidé que le fuit posé 
. ar M. le curé ne tombe pas sous l'application 
de l'art. 189 du règlement de police de Couil
let; et, en ce qui concerne les deux autres pré
venus, il a décidé que l'article du règlement de 
police est illég 1. — Il a en conséquence pro
noncé l'acquittement des trois prévenus. 

F A I T S D I V E R S 

survivants arrivèrent au terme d e leur 
voyage avec le nez et les oreilles g e l é s . » Dépêches Télégraphiques I 
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Convois funèbres A Obits 
L'n OBIT SOLENNEL ANNIVERSAIRE sera 

célébré au Maître-Autel de réglise paroissiale 
de Saint-Martin.à Rdubaix, le jeudi 18 décembre 
1879, à 10 heures, pour le renos des âmes de 
Monsieur Edouard D E L A T T R E , Conseiller 
municipal, Président de la Commission des 
Logements insalubres, Membre de la Commis
sion cantonale d'Hygiène et Salubrité, décédé 
à Roubarx, te 7 août 1865, a l'âge de 71 ans ; 
et de Dame Catherine POTTICR, son épouse, 
décédée à Roubaix, le 14 décembre '874, à 
l'âge de 75 ans. — Les personnes qui, par 
oubli, n'auraient pas reçu de lettre de faire 
part, sont priées de considérer le présent avis 
comme en tenant lieu. 

Un OBIT SOLENNEL ANNIVERSAIRE sera 
célébré au Maître-Autel de l'église paroissiale 
de Notre-Dame, à Roubaix, le jeudi 18 décem
bre i87H. à 10 heures, pour le repos de l'orne 
de Mou.iieur François MEiXHlOR, directeur 
de l'Etablissement du gaz, décédé à Roubaix, 
le 17 décembre '«78, dans sa 38e année. — Les 
personnes qui, par oubli, u'auraieiit pas reçu 
de lettre de fuiic part, sont prié«*s de consi
dérer le présent avis comme eu tenant lieu. 

C s U e a e d ' é p a r g n e 4 e anatakMaam 
Bulletin de la séance du 1S décembre 4879. 

Sommes versées par 24* déposants , dont 
34 nouveaux . . . . 13,419 fr. 00 

76 demandes en rembour
sement . . . . . 11,889 fr. 03 

Les opérations du mois de décembre sont 
suiv ies par MM. Eloy-Toulemonde et Paul 
Dazin, directeurs. 

raelg-icrti.» 
BaDXBtLas. — Le bourgmestre de Bruxelles 

vient de prendre un résolution qui sera vive
ment blâmée aussi bien en Belgique - qu'en 
France. Nous Usons dans VEcho du Parlement 

• ige: 
* Le bourgmestre de Bruxelles a l'honneur 
1 faire connaître à ses concitoyens que l'émis-
jn des billets de la loterie organisée à Paris 

eu faveur des inondés d'Espagne n'est pas au
torisée à Bruxelles. 

» II croit devoir leur rappeler qu'aux termes 
de la loi les personnes qui effectueraient la ( uc i<t mi ics personnes qui euecuieraiem i» reunacu a A » U « D I B I U U U I I » >;•)»• •««•««/-
vente oo le placement de ces billets «eraien t tua moins difficilement, mai» tous les 

— Les ab?èques de M Paul D i p o n t i m 
primeur, neuateur de la Dordogue, ont en 
lieu hier a Paris, - Le iil* de M Paul Du^ 
pont conduisait le d-ui l avec MM. A l e x i s 
Maréchal depu è ei Boiaaaei, gendre du dé
funt. Les cordons d u poêle elaieui tnuu» 
par deux membres du Sénat: MM. d*1 Four-
lou, au nom de la dépiual ion de la Dordo-
KOe, Lefebvre administrateur1 de l a s o c i é i é 
d ' impnmej ie . Renard, le p u s ancien ou 
vrier de la maison, «t M Pirmin Didot i.n-
primeur Puis venaient la délégation «lu 
Sénat, MM. Emmanuel Arago, frUuipout. 
de Doubet, Chabaud Latour, Chirton, C 
Lagache, etc. D i s porteurs de deux im
menses courocn?s sur lesquelles , où lisait: 
« A notre regretté p itren, les ouvriers de 
Clichy. — Hommage des ouvriers e t e m 
ployés da la maison d-- Paris : » Après 1« 
service l'.inèbre, le corps emb a ime par les 
soins de M. le docleur Bayle. a é l é di-sceu-
d u daus les caveaux ac l'Eglise, pour êire 
transporte dans d*ux moi* à P é n g u e u x la 
vil le natale de M. Paul Uupont. 

— Outre Paris, voici, dit Y Univers, quel-, 
ques noms de villes où un comité liDre, 
sous cette dénominat ion ou sous une a u 
tre, est déjà é t a b l i : Moul ins , Or léans . 
Tosrs , A n g r s , Poitirrs, Montpellier, N e -
vers, Blois, Reims. Nantes . le Mans, Lonent, 
Quimper, Douai, Vannes. Arras, Lille, e tc . . 
A Poiliers, outre l ' institution d'uu "omilé 
libre de bienfaisance, la société de Saint-
Vincent d e Paul a fait un appel part icu
lier, pour l 'établissement de fourneaux 
économiques . Le cardinal Pie s'est inscrit 
en tête de la première l iste de souscrip
tion, pour une somme de 1.000 francs. 

— On mande de Madrid : 
c Le roi et la reine d'Espagne, passant 

en voiture dans la rue d'Atocha, ont cédé 
leur équipage à un prêtre qui portait les 
sacrements à u n mourant . Leurs Majestés 
ont su iv i la voiture à pied. 

c La foule les a acclamées avec enthou
s iasme. » 

— Le Nouvelliste de Rouen annonce que 
S. E u. le cardinal de Bonnechose , arche
vêque de cette vil la, a donné pour DIX 
MILLE FRANCS de bons de pain, de viande 
et de vê tements . La distribution en a été 
faite le 10 décembre dans chaque paroisse, 
par les so ins des Fi l les dô la Charité de 
St-Vincent-de-Paul . 

— On mande de Fruti^en, au Thuner-
Ânseiger : 

« Quelques marchands de bétail de Kan-
dergrund et de Frutigen ayant acheté en 
Valais d u bétail, voulurent oasser avec 
leurs bâtes la Geinmi. Ils partirent à neuf 
heures d u mat in de Loéehe, accompagnés 
de trois Valaisans, qui ouvraient le passage 
La neige élait irès-haute, aussi la caravane 
n 'arriva- t-elle au Taubensée qu'a quatre 
heures. On des Valaisans, trop légèrement 
vê tu , n e put résister au froid, et il failut 
laisser .-ou cadavre dans u n e cabane. Vers 
le Taubensée, la ne ige qui continuait à 
tomber avec violence était si épaisse que la 
caravane ne pouvait ni avancer ni reculer. 
Il fallut creuser une sorte de tunnel dans la 
ne ige . Le bétail beuglait d'une façon pi
toyable . Quant aux conducteurs , ils souf
fraient cruel lement du froid et de la faim. 
Ils se demandèrent un instant s'ils ne fe
raient pas m i e u x d'abandonner le bétail à 
son sort et de ne plus songer qu'à leur pro
pre salut, mars i l s étaient trop épuisés pour 
avancer encore. 

» U s envoyèrent l es d e u x gu ides Vala i 
sans à l'hospice de Schwarenbach, pour 
chercher les vivres. U n de ces malheureux , 
ayant perdu de v u e en route aon compa
g n o n , s'égara et aura sans doute disparu 
dans la ne ige . Le second arriva à l'hospice, 
et , après quatre heures d'une atteinte 
ple ine d'angoisse, le;; roT-ch n i s de bétail 
le virent revenir ave - • •!% s. Dans l'in
tervalle, u o # vache avait péri. 

* L'arrivée du gu ida rendit leur courage 
a u x marchands . Ils s e mirent à l 'œuvre, e t 
à force de travail, i l s atteignirent Schwa
renbach, à huit heure* du mat in . DeSsb/wa-
renbach a Kaudergrund, la trajet a'effec-

VN PHOTOGRAPHE ACCUSÉ D B HAUTE T R A 
HISON. SECRETS COMMUNIQUÉS AU GOU
VERNEMENT FRANÇAIS. 
Mariau Zimakowski , né dans la P russe 

orientale, de parents polonnais. a paru s a 
medi devant la GoMail de guerre de. Stras
bourg, sous l'accusation de haute trahison 
envers l'Empire d'Allemagne eu c o m m u n i 
quant au gouvernement franç i i s , contre 

, u n e grosse .-oinme d'argent, « 4 a * secrets 
d'Etat, des pièces et des rense ignements 
qui doivent rester caches dans l' intérêt de 
l'Empire. » Zitnakow.-ki était v e n u de la 
Pr i s se orientale a Strasbourg e n 1874, s'é-
iail établi photographe, puis marchand de 
labacs, puis avait cessé UVxercer une in 
dustrie quelconque pour tomber dans u n 
grand dénuement . Eu 1876, il obtint de 
M. le président du département u n secours 
de 100 marks qu'il avait bOlicités pour pou
voir retourner daus son pays ; mai.- il ne 
quitta pas Strasbourg et ne fit d a n s la mê
me année qu'une absence de sept à huit 
jours, qu'il employa à faire u n vovage a 
Pans , 

En juin 187y, la police apprit par un ser
gent de la garnison que Zi injkow-ki e s - . 
pionnait des secrets mil i taires et louchait, 
pour faire eu métier, de grosses s o m m e s 
d'argent. Une perquisition, opérée chez lui 
a l'iiupicivisie, fil découvrir des photogra
phies 'de pu-lés blindées, de* numéros d u 
MUitar Wochenblatt, des l e i u v * de Pologne 
et de Nancy, 2MO marks en argent conap-
taut, des livreis d la eeune -i épargne., s e 
montant à plus d* S.000 marks, an n o m de 
ses e> fanis, un récépissé d» dépoi de 4000 
marks émanant de. la Banque d'Al/ace-
Lorraine. 

Un autre sergent de la garnison déclara 
que Zimakowr-kU'avatt souvent quftsi ionné 
sur les télégraphes -outerraius, les mines , 
i ' i i ineineiii de» torts, et qu'il lui ava i t ra
conte qu'il écrivait des lettres en France 
qui lui rapporlaient SOv à 1,000 francs. 

Tels soûl les laits sur lesquels l'autorité 
al lemande avait cru pouvoir fonder u n e 
accusation de haute trahnsouqui a été sou
tenue à l'audience par M. le procureur s u 
périeur Popp. 

M. Reiuhard, avoué, a présenté la d é 
fense de Zimakowski . Des témoins ont a t 
testé que l'accusé possédait p lus d e 15.000 
tnarcks quand il est venu s ' insta l lera Stras
bourg. M. Reiohard montre l 'accusé c o m m e 
étant a v ; m \ a imant l'argent, comptant , n e 
le plaçant pas à intérêt pour repaitre s e s 
y e u x du spectacle de l'or amonce lé . 

Les notes qu'on a trouvées c'aez lui , dit 
le défenseur, n'ont aucune importance, 
pas plus que les quest ions qu'i l a pu poser 
à quelques sous-officiers. Du reste , il s'agi
rait de préciser les secrets mil i ta ires qui 
ont été délivrés, et d'indiquer, autrement 
que par des récépissés de la poste que c'est 
à la France que l'accusé vendai t s e s secrets. 
Après plusieurs répliques d u min.s tère pu
blic et do la défense, le conseil d e guerre 
s'est retiré pour délibérer e t est r e v e n u au 
bout d'une demi-heure avec um verdict 
d'acquittement motivé sur ce qw'aucune 
preuve ne peut être établie quant a la na
ture des secrets qui auraient «te d i v u l g u é s . 
• l que l'origine de l'argent trouvé e n pos
session de Zimalcewoki parait e x p l i g u é e . 
L'accusé qui a subi s ix mo.s de prison pré
ventive est aussitôt mis e u iibrrté. 

O s d bats ont v ivement îu ieressé le p u 
blic qui se pressait dans la salle où se te
nait le conseil de guerre. 

NOUVELLES DU MATIN 
C O M M I S S I O N D E S T A R I F S D E 

D O U A N E S 
Paris 16 décembre. 8 h. '0 soir. 

La commiss ion des tarifs de douanes a 
amené la suite des ra porta de M. Gangat 
sur lan verres, cristaux, poteries, tui les et 
marbres. 

La commiss ion n'avait p ins qu'à adopter 
le texte m ê m e de ces repporta e n staïuant 
Mir les no ivei le- rec'amalious. 
La Commission a modifie le tarif au sujet 
des carreaux céramiques . 

1° avec ou sans ornementation de couleur ; 
S francs par 100 kilo>,rs. 

2" sans oruem»iitalion de m ê m e couleur ; 
2 francs. 

La Commi-s iou discute » usuite la ques 
tion des résine?. 

M. Daneller Bernardin soutient les récla
mations des Landes qui veulent des droits 
sur les matières rés .neuses. La concurrence 
américaine a tué l'exportation des ré.-ines ; 
le sol ingrat des Landes n'a pas d'autre 
cultive que celle du pin. Des droits com
pensateurs seuls arrêteront I'èm gration. 
L'Etat l u i - m ê m e , propriétaire des forêts est 
intéressé à la question. 

Après u n e discuss ion entre MM. Escar-
guel , Gail ly et Garri?at, la Commiss ion 
repousse les droits de 6 fr. pour l 'essence 
de térébenthine adopte le droit de S fr. pour 
les autres produits rés ineux le droit de 
2 fr. par 100 ki log. 

Demain la Commission discutera sur la 
soie. 

NOUVELLETDU SOIR 
Le prés ident de la Républ ique a s igné , 

il y a que lques jours, un décret accordant 
130 grâces a des indiv idus condamnés pour 
faits insurrectionnels . 

On lit dans le Nouveau Journal t 
« U n certain nombre de députés de la 

gauche se proposent d'intervenir auprès 
du président de la république pour lui dé 
clarer qu'ils sont loin d'éirc host i les à M. 
de Freyoinet, c o m m e président d u conseil , 
mais qu'ils le verraientavecdéplais ir quitter 
le ministère des travaux publ ics et abandon
ner l 'exécution de Sun programme. 

M. le préfet de la Seine a fait mettre à 
l'ordre du îot.r d'aujourd'hui au conseil 
municipal le rapport de M. Jules Hoche sur 
le budget dos cultes de la vil le. M. le pré
fet s e propose d,s prendre la parole pour 
combattre les conclus ions d u rapport, qui 
conclut au refus du budget , et pour soute
nir que le conseil est égalemant obligé de 
voter les dépenses d u culte . 

Nous recevons d e la légation du Pérau S 
Paris l'information suivante : 

II résulte d'uu té légramme officiel reçu à 
cette l^galion et daté de Lima du 3 décem
bre, que l'armée chi l ienne a été défaite à 
Tarapaca le 30 novembre . 

Le bureau météorologique d u New-York 
Herald communiqua les informations s u i 
vantes : 

New-York, 16 décembre. 
Une perturbation arrivera sur les côtes 

d e la Grande-Bretagne et de la France, 
affectant cel les de ia Novége . entre les 21 
et 23. 

Elle aéra précédée et accompagnée de 
pluie , de ne ige dans le nord. 

Ferts vent s ou bourrasques d u sud incl i 
nant a u nord-ouest . 

P e t i t e B o u r s e d u 16 D é c e m b r e . 
5 % français 114.33, 87 91. — 5 % Italien 

«8,10 0 7 . — 6 "A Turc « .85. 
Marché faible sans affaires. 

F r a n c e 
Cannes, 16 décembre. 

I Uue vente de charit - a e u l i eu aujour
d'hui au bénéfice de l'asile évangél ique 

i protestant.L'impératrice avait envoyé .pour 
, contribuer à la décoration de la salle, u n 
; superbe drapeau russe. 

Le prince Serge, le prince Alexandre d e 
I l i e s se et d'autres personnages d e la cour 
i assistaient à la vente. Il ont été reçus à 
I Wur arrivée par les daines anglaises ebar-
| gées de la vente. Les princes ont fait p lu

sieurs achats. 
L'Impératrice est touiours souffrante. 

A l s a c e - L o r r a i n e 
Strasbourg, Iti décembre. 

La session de la commiss ion d'Alsace-
Lorraine a été ouverte aujourd'hui à 3 h. 
de l 'après-midi dans une des sal les de ia 
mairie par le feld-maréchai de Manteuffel. 
Le gouverneur de 1 Alsace-Lorraine a pro-
nôncé a celte occasion une allocution ainsi 
«onçue : 

« Je salue.au nom de S. M. l'Empereur,la 
commiss ion d'Alsace-Lorraine, qui se réu
nit pour la première fois depuis que ses at
tributions ont été é tendues . Outre le projet 
de budget, vou aurez, Messieurs, à e x a 
miner différents piojets de loi, qui sont 
rendus nécessaire», l es uns par la réorga-
nisat ien judiciaire les autres par certains 
intérêts matériels . L'attitude patriotique 
que la commiss ion d 'Alsace-Lonaine a 
montrée daus les précè l tn te s s»ss ions don
ne iieu d'espérer qu'.die discutera avec une 
conscieucieuse impartialité les projets de 
loi qui lui serout soumis . Vous recevrez, 
Menaieurs, d'autres communicat ions de M. 
lu secrétaire d'Etat, entre les mains duquel 
prêteront serment ceux d'outre \ o u s qui 
u'oul pas encore rempli ce devoir. Que 
Dieu d.iifcrue. rendre vos dél ibérations favo
rables au bien du pays I Au nom de l'Em
pereur, je déclare ouverte la sess ion de la 
commis - ion d'Alsace-Lorraine. » 

D'après le Gazette d'Alsace-Lorraine, le 
gouverneur était en trrani uniforme. Parmi 
les fonclionnairos ou remarquait M IIe;zog 
minit tre d'Etal, M. le colonel de Siranz, 
sous-secretaire d'Etat, M. Jordan, conseil
ler ministériel , M. le comte de Bismarck, 
a-sesseur. Les membres de la commiss ion 
d'Alsace-Lorraiue étaient presque tous en 
habit noir. Sur 56 membres 53 étaient p i é -
sents . MM. Gascard, Germaia et Mallet 
étaient seuls absents. Les nouveaux m e m 
bres ont prêté serment entre les mains de 
M. Ilfcrzog. Le serment est ainsi conçu : 
« Je jure obéissance à ia Constitution* et 
fidélité à l'Empereur. » M. Jean Sclumber-
ger a été réélu président par 37 voix . 

A n g l e t e r r e 
Londres, 1» décembre. 

Une élection a e u l ieu à Donegal Irlande). 
M. Loa, libéral, a été é lu par 2,313 voix. 
M. Mac Coi kell ,conservateur, en a obtenu 

i.6?,0. 
La Gazette de Londres annonce que le 

Parlement est convoqué pour le "> février 
A u t r i c h e 

Vienne, 16 décembre. 
La délégatisn autrichienne a é lu prési

dent M. de Schmerling, par 30 vo ix sur 59. 
Le prince Czartoryski a obtenu 28 voix . 
M.de Schmerl ing a prononcé une al locu

tion dans laquelle il a fait ressortir la m i 
sère qui sév i t en ce moment . Il a exprimé 
ensuite l'espoir que l'on réussirait à s 'en
tendre, par la voie diplomatique, avec le 
gouvernement turc concernant la situation 
des provinces occupées au poiut de vue d u 
droit international, et que l'on arriverait , 
do cette façon, à savoir enfin pourquoi on 
fait de si g'rands sacrifices. " 

A u t r i c h e - H o n g r i e 
Vienue, 16 décembre. 

La délégation Hongroise a é lu à l 'unani-
mi ié Mgr l'arche» é-jue Haynald , président, 
et M. de Pronay, vice président. Elle a été 
ensui te saisie des m ê m e s projets de loi que 
la délégation autrichienne. M. de Kally, 
chef-de section, a fait savoir a la délégation 
que le projet de loi portant approbation des 
dépenses serait soumis à cette assemblée 
dans la prochaine séance. 

La délégation a procède ensuite à l'élec-
tlou de sou cornue. M. le co nia Andras.-y 
a été élu membre du comité pour les affai
res étrangères. 

E s p a g n e 
Madrid, 16 décembre 

Le comité de la pres-e de Madrid a dési
g n e des dé légués qu'il a chargé d'aller fe-
licilei l'ambaosadeur de France, le 16 d é 
cembre. 

Ils ont aussi pour miss ion d'inviter Mme 
Jaurès à un banquet. 

Plusieurs viile» d'Espagne, à l'instar de 
Madrid, se proposent d'i l luminer et de pa
voiser le jour de la fête de l 'Hippodrome. 

Madrid, 16 décembre. 
La température, hier, était de 0 degrés . 
On a constaté : 3 degrés au dessus de 0, 

à Lisbonne ; 6 à Valence ; 5 à Cartaffônô ; 
13 à Tarifa. 

Madrid, 17 décembre. 
Sénat — Le ministre des colonies déclare 

que tous les ministres sont d'accord pour 
appuyer le projet relatif à l'abolition de 
l'esclavage à Cuba. Il ajoute que si le m i 
nistère Canovas eût été ma in tenu au p o u 
voir, les réformes économiques d u Cuba 
seraient déjà appl iquées . Le projet de ré
formes sera incessamment présenté à la 
Chambre des députés et 11 est l'objet de 
l'occupation constante du minis tère . 

I t a l i e 
Home, 18 décembre. 

Le roi a reçu le général Cialdini, qui a 
rendu compte de sa miss ion et qui a expri
m é à Sa Majesté l es sent iments d'amitié e t 
de reconnaissance d u roi Alphonse . 

Le Vatican à la suite de l'agitation qui 
eut l i eu en faveur de l'abolition de l 'escla
v a g e à Cuba, a offert son concours afin da 
tranquill iser les esprits à Cuba. Il a e n v o y é 
des instructions à l'archevêque de Saint-
Jacques à Cuba peur qu'il cherche avec 
l'aide des évéques auxil iaires à maintenir 
la tranquill ité. 

ï 
Fraies 

A N 

MARCHE AUX GRAINS du 17 décembre. 
(Communiqué par l'Hôtel-de-VilIe).~Hausse 
m o y e n n e : 0 fr. 22 c. 

g l It 
CORBBSPONDANCIIFINANCIERE.DK LA BANQUE 

NATICNALK. (CAPITAL 30,00000) PROPBIK— 
TAlnK JD JOURNAL LA « BOUBSK » 11 Rtfft 
LBPKIBTIBR, PARIS. 

Bourse du 16 décembre 1879 
La liquidation de quinzaine s'est opérée très-

facilement, avec des reports généralement très-
faibles. 

Les rentes seules ont été un peu lourdes : 
le 3 O'O finit à 81.i0 ex-coupon, le 5 o/n à 115,02 
l'amortissable à 83.65. 

Les Institutions de crédit sont très-fermes. 
On cote la Banque de Paris 865, le foncier 

1052, la Banque d'Escompte 817, le Lyonnais 
L'année 1879 va finir ; il est bon de constater 

la hausse acquise sur la plupart des sociétés de 
crédit. 

Cette plus value se chirTre généralement par 
200 fr. environ. 

Il est à craindre que l'année suivante ne 
donne plus de tels résultats ; l'avenir est bien 
plutôt aux sociétés de création récente qui sont 
appelées à une plus grande activité. Déjà la 
Banque nationale se cote 660 ; le marche est 
actif sur cette valeur et la progression des 
cours est certaine dans les conditions pré
sentes. 

Renseignements. — Banque européenne. L'as
semblée n'a pas pu se constituer, par suite de 
l'insuffisance du nombre des actions repré
sentées. Du rapport lu par Je Président, il ré
sulte que la perte sub e est de l i millions en
viron. 

Le Conseil exercera des poursuites, s'il y a 
lieu, pour opérer le recouvrement de janvier, 
mais usera de ménagements. 

Ville de Lyon. La Chambre des députés.dan». 
sa séance d'hier, a autorisé l'emprunt de cou-
version de ia ville de Lyon, concède au Crédit 
lyonnais. 

SIXIÈME: AXXEK 

L'ÉCLAIREUR FINANCIER 
Parait tous les samedis 

L'Sclaireur Pi-iancier e s t i n d i s p e n s a b l e 
à t o u s l e s p o r t e u r s d e t i t r e s . 

Résumé de chaque numéro : 
Arlicles d'actualités, bilan 

de la Banque, revue de la Bour
se, recettes des chemins de fer 
renseignements détaillés sur 
taules les valeurs, assemblées , 
l i s tesde teusles tirages,échéan
ces et prix exacts des coupons, t 
cours officiels da toutes l e s va
leurs. 

PRIME GRATUITE 

Un fflagnifiçie Portefeuille 
e n c u i r d e B u s f i s 

Paris, 45, rue Vivienne, 15, Paris. 
Un numéro spécimen est envoyé gratui-

tement^ ^ 20f9:'i—235S 

^BAIQOE HYPOTHÉCAIRE 
E > E 3 I* 'I=*_A.r«a'C:JE 

Société anonyme: — Capital 100 millions 
de francs. 

Siège social : i, rue de la Paix, à Paris. 

Obligations de 500 Francs 
r a p p o r t a n t 2 0 f r a n c s d ' i n t é r ê t e t amor

t i s s a b l e s e n 75 a n s 

La B a n q u e H y p o t h é c a i r e d e F r a n c o 
émet , dans la proportion de ses prêts, c o n 
sent is sur premier* hypothèque , des Obli
gations de 500 fr., remooursmbles en 7a ans 
par voie de tirage au sort et rapportant 2 0 
fr. d'intérêt annuel payable par trimestre, 
les 1" Février, l«r Mai, l " Août et 1» N o 
vembre de chaque année. 

On peut se procurer au pair ,en Titres au 
Porteur ou an Titres Nominati s délivrés 
sans frais, 1rs Obligations de la Banque 
hypothécaire de France. 
A PARIô : Au stegr d e l a B a n q u e H y p o 

t h é c a i r e d e F r a n c e , 4, r. da 
l a P a i x , 

.— A la Société générale du Crédit 
Industriel et Commercial, 

— A la Société de Dépôts et C— Ceu-
rants. 

— Au Crédit Lyonnais , 
— A la Société G é n e i a e . 
— A la Société Financière de Paris, 
— A la Banque de Paris et des Pavs-

Bas. 
-— A la Banque d'Escompte de Paris 

ÏTDANSI.ES DÉPARTEMENTS ETA.. iTRAVSER 
A toutes les Agences et Succursales des 

Sociétés dés ignées c i -dessus . 

Les Coupons de ces Obligations, ainsi que 
l e Capital des Titres sortis aux Tirages sont 
payés , à Paris, dans les Départements et à 
l'Etranger, aux Caisses des m ê m e s Sociétés. 

L'agence de la •oc iété Générale de notre 
vi l le , rue de ht Foase-aux-Chênes, n* 15, 
délivre ces titres sans frais. 20297—36» 

D E R N I È R E H C U R E 
R E P R É S K D T T A T I O N CANTOUTALE 

Paris, 17 décembre. 
La Commission relative à la représenta

tion cantonnale dans les Conseils généraux 
a adopte, après une assez longue d i s c u s 
s ion, la proposition de M. Loustalot por
tant que les Conseils généraux auront u n e 
représentation proportionnelle à la popula
tion du canton. 

M- Loustalot a été n o m m é rapporteur. 

L A R M É E A N G L A I S E . 
Londres, 17 décembre. 

On annonce de Calcutta que les c o m m u 
nications avec l e général Koberts s o n t 
maintenant interrompues. 

BOURSE LINIÈRE. — L'arrêt d e s trans
ports entrave les transactions. Les l ins de 
pays sont touiours très-fermes, les l ins da 
Russie en hausse nouvel le . En fils de l in 
et d'étoupe, la hausse a fait d e nouveaux 
progrès cette semaine et on s ignale des 
achats eu spéculation. On commence à voir 
p lus d'acheteurs de toiles. 

MARCHE AUX GRAINS du 17 décembre 
(Bulletin commercial). — Petit marché : 8 
a 600 hectolitres, vente activa, hausse d e 
KO c. environ. 

Farinas tenues en consommation de 
H.W à 41. Quelques acheteur» au premier 
prix. 

S a n t é e t é n e r g i e et t o n * » 
rendue sans médecine, sans parges et aai 
frais, par la délicieuse farine de santé dite 

R E V A L E b C I È R E 
D u B A R R Y , d e L o n d r e s 

Guérissant les dyspepsies, gastrites, Rastra-
gies, constipation, glaires, flatus, aigreurs 
acidités, pituites, nausées, renvois, vomiss-
tnents, morne en grossesse, diarrhée, dyssep 
terie, coliques, toux, asthme, étouffemeats 
étoirrdissements, oppression, congestion, né
vrose, insomnies, faiblesse , épuisement s 
anémie, chlorose, tous déserarcs de la poi
trine, gorge, haleine, voix, des bronche?, 
vessie, foie, reins, intestins, mnqueuse,cervean 
et sang ; irritatian et toute odeur fiévreuse en 
se levant. C'est en outre, la nourriture par 
excellence qui, seule suffit pour assurer la 
prospérité des enfants. — 32 ans de succès, 
to",u00 cures y compris celle de Madame ta du-
chesaede Casuestuart, le duc de Pluskow, Lord 
Smart de Decies. pair d'Angleterre, M.le docteur 
professeur Dédé, etc. 

Care N* 98.6U : Depuis des année je souffrais 
de manque c'appétit,mauvoi« digestion ; a.Tec 
tionsdc cœui, des rems e' JB la vessi; 'iratioc 
nerveuse et mélancolie ; .«sis ces maux ont 
disparu sous l'heureuse influence de votre di
vine Revalescière. LÉON PaTCLBT, Instituteur » 
Gheyssoux (Haute-Vienne). 

Cure N« 99,625. — Avignon, 18 avril 18/8. Que 
Dieu vous rende tout le bien que vous m'avez 
ait. La Revaleeière du Barry m'a guérie n 
'â^ade 61 ans. — J'avais des oppressions les 

plus terribles, a ne plus pouvoir faire aucun 
mouvement, ni m'hàhuler. ai déshabiller.aver 
dis maux d estomac jour e nuit, et des nsom-
mies Immoles. Contre toutes ces angoisse 
tous les remèdes avaient échoué.la Revalesc.cre 
m'en a sauvé comDlétemenl. — BORRBI., née 
carbonnetty, rue du Balai, 11. 

yuatrt fois plu» nourrissante que ia viande, 
«île économise encore 50 fois son prix en mé
decines. En boites : i/i If il., 2 fr. 25 : le 1/2 k i l , 
* tr.: 1 Ul. , 7 tr. ; 2 kU. 1/2,16 tr. ; 6 leil., 36 fr.; 

t2 loi. 70 fr.— Envoi contre bon de poste les 
boîtes da M et 70 fr. FRANCO. — Dépôt à Rou
baix, chez MM. Marelle-Bourgeois; Desfontai
nes, épicier sur la place ; Boubert, Epicerie-
oentrale, 13, rue Saint-Georges; a Tourcoing 
chez MM. Bruneau, pharmacien, rue de Lille 
Despinoy, épicier, et partout chez les bon 
pharmaciens, et épiciers. — Do B A S S V et c 
L: .mited), rue Casliglione. Paris. 

• ' • ' — — — „ . 
. . v i t a r l e s e a a i r a t a , * » . . 
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